
« Poser un acte »     était l’intitulé de notre dernière réunion zoom du carrefour des femmes de l’église de 

Strasbourg. 

Mais poser quel acte ? Un acte de foi ? Un acte d’amour ? Un acte de courage ? Un acte mettant la vie en 

jeu….. ? 

Deux femmes ont retenues notre attention. Deux femmes au destin bien différent diamétralement 

opposé. 2500 ans les séparent et pourtant elles ont bien des points communs. 

Elles ont, un jour, pris une décision ayant changé la vie de milliers de personnes. 

L’une de ces femmes vous est familière parce qu’un livre entier de la bible lui est consacré….il s’agit 

d’Esther. Avec l’assurance du jeûne et de la prière de ses proches, elle accepte l’ordre de son oncle d’aller,  

au prix de sa vie, demander audience au roi Assuérus, afin de sauver son peuple, les juifs déportés en 

Perse. Esther a posé un acte de courage, de foi, d’obéissance. 

L’autre femme est Rosa Parks dont je vous invite à lire les lignes qui suivent.  

Sa décision prise ce 1° décembre 1955 a bouleversé son pays et a rejailli sur le monde entier.  

Ces deux femmes sont entrées dans l’histoire parce qu’elles ont osé, parce qu’elles ont posé un acte. 

Histoire de Rosa PARKS                                        

Nous sommes aux Etats Unis d’Amérique et plus précisément dans l’Etat de l’Alabama 

En ce début de XXème siècle, l’Alabama applique un racisme institutionnel conformément à un arrêt de la 

Cour suprême des États-Unis, rendu le 18 mai 1896.  

Selon la doctrine "separate but equal" (séparés mais égaux), ce dernier autorise les États du Sud à imposer 

par la loi des mesures de ségrégation raciale.  

Les règles ségrégationnistes en vigueur dans les transports sont strictes. Les Blancs s’assoient à l’avant, les 

Noirs à l’arrière. Et les Blancs sont prioritaires dans l’espace "intermédiaire" du bus. Cette ségrégation ne 

se limite pas aux transports publics. Blancs et Noirs ne fréquentent ni les mêmes écoles, ni les mêmes 

salles de spectacles, ils sont enterrés dans des cimetières distincts… cela malgré les "civil rights" accordant, 

depuis 1865, les mêmes droits à tous les citoyens américains. 

Née à Tuskegee (Alabama), Rosa PARKS est la fille d'un charpentier et d'une institutrice. Après le divorce 

de ses parents, elle vit dans une ferme avec son frère, ses grands-parents. Sa mère s'attache à ce que sa 

fille reçoive une bonne éducation malgré les entraves à la scolarité des Noirs.  

Sa mère, institutrice, lui inculque des valeurs d’égalité et de liberté et la scolarise à la Montgomery 

Industrial School for Girls, fondée par des Blancs du Nord pour les enfants noirs de Montgomery.  

Rosa commence des études secondaires qu'elle doit interrompre pour s'occuper de sa grand-mère puis de 

sa mère tombées malades. 



A 19 ans, elle épouse Raymond PARKS, un barbier militant de la cause des droits civiques, membre de 

l'Association de l'Alabama pour la promotion des gens de couleur (National Association for the 

Advancement of Colored People, NAACP) de l’Alabama 

Encouragée par son mari et malgré ses charges familiales, elle termine ses études secondaires deux ans plus 

tard en 1934, fait rare pour les Noirs à l’époque, et plus encore pour les femmes noires. 

Son niveau d’études ne suffit pas à faire oublier sa couleur de peau, et la jeune femme ne peut exercer que 

des professions manuelles : couturière, femme de ménage ou aide-soignante.  

En 1943, Rosa Parks rejoint le Mouvement pour les droits civiques (American Civil Rights Movement) pour 

lequel elle exerce une activité de secrétaire jusqu'en 1957. 

Le 1° décembre 1955 a lieu l’acte de désobéissance civile qui la fait entrer dans l’histoire : alors qu’elle 

rentre chez elle après une journée de travail, elle s’installe dans la section du bus réservée aux Blancs, et 

refuse d’en bouger lorsque le chauffeur lui demande de se déplacer.  

Outré, le chauffeur appelle la police, et l’histoire atterrit devant les tribunaux.  

Elle est arrêtée, jugée et inculpée de désordre public ainsi que de violation des lois locales, avec une 

amende de 15 dollars. Elle assume totalement son geste qui n'était cependant pas prémédité. 

"Les gens racontent que j'ai refusé de céder mon siège parce que j'étais fatiguée, mais ce n'est pas vrai. Je 

n'étais pas fatiguée physiquement, ou pas plus que d'habitude à la fin d'une journée de travail. Je n'étais 

pas vieille, alors que certains donnent de moi l'image d'une vieille. J'avais 42 ans. Non, la seule fatigue que 

j'avais était celle de céder."  

 

Inculpée pour troubles à l’ordre public et non-respect des lois de ségrégation locales, Rosa Parks risque 

l'emprisonnement. Elle s’adresse pour sa défense à l’avocat Edgar NIXON, membre influent de la NAACP.  

Ce dernier, saisissant immédiatement la portée symbolique du combat qui s’annonce, confie la défense de Rosa 

Parks à un avocat blanc, Clifford DURR, qui transforme la défense de sa cliente en manifeste anti-ségrégation.  

En parallèle, un groupe de militants Afro-Américains se réunit autour d’un jeune pasteur inconnu : Martin Luther 

King alors âgé de 26 ans. Ensemble, ils mettent en place un mouvement de désobéissance civile et décident 

de boycotter les bus de Montgomery. 

Les Noirs solidaires du mouvement, rejoints par des Blancs opposés à la ségrégation, cessent d’emprunter 

les bus publics obligeant une grande partie des bus publics à rester au dépôt: ils vont travailler à pied, à 

vélo ou dans des taxis conduits par des chauffeurs noirs qui abaissent leurs tarifs. Un service de transport 

parallèle se met peu à peu en place.  

Pendant ces événements, Martin Luther King élabore sa doctrine de la non-violence et se pose en 

défenseur de l’Amérique noire aux Etats-Unis 

Rien ne fait reculer les militants, ni la pénibilité des trajets sans transports publics, ni les attentats 

perpétrés contre Martin Luther King et Edgar Nixon. Le boycott durera 381 jours. 



 

Finalement, le 13 novembre 1956, la Cour suprême casse les lois ségrégationnistes dans les bus en les 

déclarants anticonstitutionnelles. 

Rosa Parks qui a contribué à la prise de conscience des Américains devient une figure emblématique de la 

lutte contre la ségrégation raciale et la lutte pour les droits civiques aux États-Unis.  

Rosa Parks décède le 24 octobre 2005 suite à une démence dégénérative.  

Le drapeau américain est mis en berne à cette occasion et son corps est exposé au Capitole pendant deux 

jours, honneur réservé jusque-là aux grands hommes 

L’hommage le plus significatif est sans doute rendu par la société des bus de Montgomery, qui bloque 

durant plusieurs jours l’accès aux places avant dans ses bus, recouvertes d’une photographie de Rosa Parks 

ainsi légendée : 

"La société de bus RTA rend hommage à la femme qui s'est tenue debout en restant assise". 

 

https://youtu.be/LZ7RF8-xPUk 

https://www.ina.fr/ina-eclaire-actu/video/2950820001026/deces-de-rosa-parks 

 

https://youtu.be/LZ7RF8-xPUk
https://www.ina.fr/ina-eclaire-actu/video/2950820001026/deces-de-rosa-parks

